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Dimanche 23 mars 2025

3e dimanche de Carême
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Avec les catéchumènes...
Les scrutins

Ils sont célébrés au cours de l’eucharistie spécialement lors des 3e, 4e et 5e dimanches de Carême. 

On n’oubliera pas la souplesse mentionnée au n° 153 du RICA, qui permet que les scrutins soient célébrés d’autres 
dimanches et même un jour de semaine. 
Lors de ces dimanches, on privilégiera les textes de l’année A (de l’évangile selon saint Jean) qui sont particulièrement 
adaptés à l’itinéraire vers les sacrements de l’initiation et dont les scrutins se font l’écho : 
• La Samaritaine : l’eau vive 
• L’aveugle-né : la lumière 
• La résurrection de Lazare : la résurrection et la vie. 
Ces textes d’Évangile auront pu être pris tout au long de la préparation.

La célébration des scrutins est composée d’une liturgie de la Parole, d’une prière silencieuse, d’une prière litanique 
portée par l’assemblée et d’une prière d’exorcisme avec imposition des mains par le célébrant. Si ce rite a eu 
lieu lors d’une célébration eucharistique, les catéchumènes pourront être renvoyés par le célébrant au prochain 
scrutin.

Les scrutins que l’on célèbre solennellement le dimanche sont accomplis au moyen des exorcismes ; Ils ont ce 
double but : faire apparaître dans le cœur de ceux qui sont appelés ce qu’il y a de faible, de malade et de 
mauvais, pour guérir, et ce qu’il y a de bien, de bon et de saint, pour l’affermir. Ils sont donc faits pour purif ier les 
cœurs et les intelligences, fortif ier contre les tentations, convertir les intentions, stimuler les volontés, af in que les 
catéchumènes s’attachent plus profondément au Christ et poursuivre leur effort pour aimer Dieu. (RICA n°148)

Petit lexique : Exorcisme 

Exorciser (du grec conjurer), c’est l’idée d’écarter le démon pour libérer les personnes. L’Église catholique s’appuie 
sur les pratiques de Jésus et le pouvoir donné à ses apôtres de chasser les démons (Mc 3, 15). Elle reconnaît deux 
sortes d’exorcisme :
	 *	l’exorcisme majeur (ou solennel) qui est une prière liturgique avec un rite qui se déroule après un ou 
plusieurs entretiens de discernement ;
	 *	 l’exorcisme mineur qui fait partie du catéchuménat. Il f igure à trois endroits du cheminement : dans 
la première étape lors de l’entrée en catéchuménat et pendant tout le temps du catéchuménat, enf in dans 
la deuxième étape du cheminement, durant les célébrations des scrutins, plusieurs exorcismes sont à nouveau 
proposés. Ils aident les catéchumènes à s’attacher au Christ. Ils reçoivent de lui la force pour poursuivre leurs 
efforts pour aimer Dieu (RICA n° 148). Ils sont toujours en lien avec l’Évangile lu pendant la célébration.

Vidéo à retrouver sur diocese-quimper.fr et nos réseaux sociaux (Facebook et Instagram) :
Le visage de Dieu ? (Micro-trottoir)
L’itinéraire que nous propose la Bible entière est celui de chaque homme et de chaque femme, pour que 
chacun(e) puisse découvrir dans sa vie le vrai visage de Dieu.
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... pour notre conversion missionnaire
« Le triptyque missionnaire : la parole de dieu / LA CÉLÉBRATION DU MYSTÈRE EUCHARISTIQUE / 
l’initiation chrétienne dans une culture de la rencontre. »

22. La célébration du mystère eucharistique, ensuite, est « source et sommet de toute la vie chrétienne », et donc 
moment essentiel pour la constitution de la communauté paroissiale. (…) Quand elle célèbre l’Eucharistie, la 
communauté chrétienne accueille la présence vivante du Seigneur crucif ié et ressuscité, et reçoit l’annonce de tout 
son mystère de salut. 

Temps de méditation et/ou d’échanges (f iche méthodologique en annexe 2)
• En s’inspirant du document « La conversion pastorale de la communauté paroissiale au service de la mission 
évangélisatrice de la mission de l’Église »,
• En s’appuyant sur les extraits proposés dans le commentaire de ce document romain
Personnellement ou en groupes, nous pouvons vivre ce Carême comme un temps de « conversion missionnaire » 
qui nous prépare aussi à la réception et la mise en œuvre des orientations diocésaines de Pentecôte à venir.

Prier Évangile de la Samaritaine, 1er scrutin pour les catéchumènes et Journée mémorielle.

Proposition 1
Prendre le temps de lire (ou de relire) l’évangile du 3e dimanche de Carême (Année A : Jean 4, 5-42, lecture brève).

En ce temps-là, Jésus arriva à une ville de Samarie, appelée Sykar, près du terrain que Jacob avait donné à son 
f ils Joseph. Là se trouvait le puits de Jacob. Jésus, fatigué par la route, s’était donc assis près de la source. C’était 
la sixième heure, environ midi. Arrive une femme de Samarie, qui venait puiser de l’eau. Jésus lui dit : « Donne-
moi à boire. » – En effet, ses disciples étaient partis à la ville pour acheter des provisions. La Samaritaine lui dit : 
« Comment ! Toi, un Juif, tu me demandes à boire, à moi, une Samaritaine ? » – En effet, les Juifs ne fréquentent pas 
les Samaritains. Jésus lui répondit : « Si tu savais le don de Dieu et qui est celui qui te dit : ‘Donne-moi à boire’, c’est 
toi qui lui aurais demandé, et il t’aurait donné de l’eau vive. » Elle lui dit : « Seigneur, tu n’as rien pour puiser, et le 
puits est profond. D’où as-tu donc cette eau vive ? Serais-tu plus grand que notre père Jacob qui nous a donné 
ce puits, et qui en a bu lui-même, avec ses f ils et ses bêtes ? » Jésus lui répondit : « Quiconque boit de cette eau 
aura de nouveau soif ; mais celui qui boira de l’eau que moi je lui donnerai n’aura plus jamais soif ; et l’eau que 
je lui donnerai deviendra en lui une source d’eau jaillissant pour la vie éternelle. » La femme lui dit : « Seigneur, 
donne-moi de cette eau, que je n’aie plus soif, et que je n’aie plus à venir ici pour puiser. Seigneur, je vois que tu 
es un prophète !… Eh bien ! Nos pères ont adoré sur la montagne qui est là, et vous, les Juifs, vous dites que le 
lieu où il faut adorer est à Jérusalem. » Jésus lui dit : « Femme, crois-moi : l’heure vient où vous n’irez plus ni sur 
cette montagne ni à Jérusalem pour adorer le Père. Vous, vous adorez ce que vous ne connaissez pas ; nous, nous 
adorons ce que nous connaissons, car le salut vient des Juifs. Mais l’heure vient – et c’est maintenant – où les vrais 
adorateurs adoreront le Père en esprit et vérité : tels sont les adorateurs que recherche le Père. Dieu est esprit, et 
ceux qui l’adorent, c’est en esprit et vérité qu’ils doivent l’adorer. » La femme lui dit : « Je sais qu’il vient, le Messie, 
celui qu’on appelle Christ. Quand il viendra, c’est lui qui nous fera connaître toutes choses. » Jésus lui dit : « Je le 
suis, moi qui te parle. »
Beaucoup de Samaritains de cette ville crurent en Jésus, à cause de la parole de la femme qui rendait ce témoignage : 
« Il m’a dit tout ce que j’ai fait. » Lorsqu’ils arrivèrent auprès de lui, ils l’invitèrent à demeurer chez eux. Il y demeura 
deux jours. Ils furent encore beaucoup plus nombreux à croire à cause de sa parole à lui, et ils disaient à la femme : 
« Ce n’est plus à cause de ce que tu nous as dit que nous croyons : nous-mêmes, nous l’avons entendu, et nous 
savons que c’est vraiment lui le Sauveur du monde. »
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Laissons résonner cette parole dans nos cœurs en silence quelques instants et demandons 
à l’Esprit Saint de nous éclairer sur ce que le Seigneur veut nous dire.

Prier le Notre Père.

Proposition 2 
«  Les évêques, réunis en assemblée, soucieux de continuer à écouter les personnes victimes, de lutter contre les 
violences et agressions sexuelles et les abus de pouvoir et de conscience, de prendre soin de tous les baptisés 
meurtris par ces crimes, décident que la journée de prière pour les victimes de violences et agressions sexuelles et 
d’abus de pouvoir et de conscience dans l’Église, voulue par le Saint-Père, est désormais célébrée dans les diocèses 
de France chaque année le troisième vendredi de Carême. »

Prier à partir de la Prière universelle du Vendredi de la 3e semaine de Carême, 28 mars 2025
« En cette journée mémorielle, reconnaissons-nous ce qui nous empêche de nous laisser convertir par la parole 
de Jésus-Christ et prions le Seigneur ! »

R/ Seigneur écoute nous, Seigneur exauce-nous !
Seigneur, Toi qui nous dis avec le psalmiste : « J’ai ôté le poids qui chargeait ses épaules ; 
ses mains ont déposé le fardeau. Quand tu criais sous l’oppression, je t’ai sauvé. », 
puisses-tu venir au secours de celles et ceux qui ont été agressés et qui souffrent. 
Nous t’en supplions Seigneur. R/

Seigneur, Toi qui nous dis avec le psalmiste : « Ah ! Si mon peuple m’écoutait ! », 
ouvre les oreilles et le cœur de chacun de nous af in que nous écoutions les paroles, 
les appels au secours des personnes victimes de violences. 
Aide-nous à ne pas nous installer dans une forme de surdité 
et permets que nous soyons des acteurs de protection les uns pour les autres. 
Nous t’en prions, Seigneur. R/

Jésus annonce : « Aimer le Seigneur son Dieu de tout son cœur, de toute son intelligence, 
de toute sa force, et aimer son prochain comme soi-même, vaut mieux que toute offrande 
d’holocaustes et de sacrif ices. ». Tu es présent à travers ceux qui souffrent. 
Donne nous d’être présent à leur côté comme tu es là avec nous. R/

Prendre ensuite la prière ci-dessous avec un chant comme par exemple :
Nous sommes le Corps du Christ (A 14-56-1)-Christ aujourd’hui nous appelle (SM116)

« Bénis le Seigneur, ô mon âme, 
bénis son nom très saint, tout mon être !
Bénis le Seigneur, ô mon âme, 
n’oublie aucun de ses bienfaits !

Car il pardonne toutes tes offenses 
et te guérit de toute maladie ;
il réclame ta vie à la tombe 
et te couronne d’amour et de tendresse.

Le Seigneur est tendresse et pitié, 
lent à la colère et plein d’amour ;
Comme le ciel domine la terre, 
fort est son amour pour qui le craint. »
PS 102 , 1-3.8.11


